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NEWSLETTER DE JUIN 2022

LA PENSÉE DU MOIS

Certaines personnes méchantes font des distinctions entre les êtres, entre les peuples. Elles 
attribuent à un autre peuple que le leur des traits mauvais et des pensées condamnables. Elles 
ne voient pas le bien en eux, seulement ce qui est mauvais ou sort de l'ordinaire. Nous devons 
soutenir qu'il n'y a pas de différence entre les êtres. 

 Aharon Appelfeld, 
écrivain juif né avant la guerre (dans "Mon père et ma mère".)

LE MOT DU PRÉSIDENT

Un des plus grands militants du territoire nous a quittés.
Pierre Peenaert était un membre fondateur de Salam.
Il a été pendant des années trésorier de l’association,
Il est décédé le 29 juin.

Difficile de trouver les mots…
Notre Ami Pierre Peenaert nous a quittés.
Pierre,
Un militant sincère et très engagé.
Pierre était de nombreux combats.
« INDIGNEZ- VOUS »
De Stéphane Hessel  était sa devise !
Pierre avait dans  son parcours de militant
Rencontré Stéphane Hessel.
Pierre avait aussi milité auprès de José Bové
Pour un monde plus juste
Pour un monde respectueux de la nature.
Pierre avait très tôt mis sa disponibilité au service de nos Amis.
Cuistot, serveur, chauffeur, plongeur, bûcheron …
Avec une inébranlable bonne humeur !
Merci  Pierre,
Nous sommes fiers d’avoir pu te côtoyer
et appris ce qu’était l’engagement militant.
Aujourd’hui encore nos AMIS profitent des fondations que tu as su bâtir.

Jean-Claude Lenoir.



IL TRAVERSE LA MANCHE DANS LE SENS ANGLETERRE-FRANCE POUR AIDER CEUX QUI 
TRAVERSENT DANS LE SENS FRANCE-ANGLETERRE.

Vianney Motte vit en Irlande, nage dans la mer, et souhaite apporter une aide à l'association irlandaise 
"Bernardos" qui aide des enfants défavorisés et à Salam.

"Vous avez en commun, écrit-il  d'apporter de l'humanité et de l'espoir aux personnes que vous aidez. 
L'un pour donner des perspectives à une jeune génération et l'autre pour éviter le pire pour des enfants et 
adultes ayant une soif de vie parfois tragique."

Il va se lancer dans la traversée de la Manche dans les jours qui viennent, et a ouvert une cagnotte avec 
un objectif final de  7000 €...

Ci-dessous le lien pour accéder à la cagnotte :
https://www.gofundme.com/f/dream-big-crosssing-the-channel-for-good?utm_campaign=p_lico%20share
-sheet&utm_medium=copy_link&utm_source=customer&fbclid=IwAR2YYtpTAcIyBjvM2Z8B_QuQUXu-
ZCXmbW6wSCEiMfaXjDe3wxyr3FhrZuk

L’argent déjà récolté dépasse les espérances… Rien ne vous empêche, amis lecteurs, de compléter la 
somme… La moitié sera pour Salam.

Claire Millot.

LES ÉVÉNEMENTS DU MOIS

C’est l’été …

En général le nombre de personnes 
présentes sur les camps augmente 
avec les beaux jours.
Cette année, c’est plutôt le contraire, 
mais rien n’est stable : le nombre 
varie de jour en jour, sans doute en 
fonction des passages en Angleterre 
(ou des départs vers les dunes dans 
lesquelles certains attendent 
plusieurs jours un feu vert de leur 
passeur.) 
400 repas à Loon-Plage les 
dimanche 12 et lundi 13 juin, 250 le 
jeudi 16…

Les passages globalement réussissent assez bien par bateaux, 
avec les beaux jours, même si souvent ce n’est pas du premier 
coup… 270 succès la nuit du 13 au 14 juin selon Utopia 56, mais 
120 récupérés dans l’eau le 15 juin d’après les confidences faites 
à Salam au matin…
Ci-contre une embarcation ramenée au port de Gravelines par la 
SNSM le 13 juin. Voir à quel point elle est chargée fait frémir…
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HRO

11 juin au stadium
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Les menaces de départs pour le Rwanda une fois que les gens seront arrivés en Angleterre font moins 
peur : le premier avion affrété n’est pas parti le soir du 14 juin. Les sept derniers refoulés prévus pour ce 
vol ont en effet déposé des recours couronnés de succès : six devant la justice britannique et le dernier 
devant la CEDH (Cour Européenne des Droits de l’Homme).
On peut s’attendre à ce qu’il y en ait d’autres. Mais cette première victoire rend optimiste, même si notre 
inquiétude principale concerne toujours les centres fermés qui sont annoncés pour les primo-arrivants.

En France aussi la justice redonne parfois confiance en la démocratie : 
Depuis un certain temps, les démarches pour obtenir un titre de séjour en France ne se faisaient plus que 
par internet, ce qui compliquait terriblement la situation de ceux qui survivent dehors.
Le Conseil d’Etat a annulé cette décision vendredi 3 juin.

Le Tribunal de Boulogne a annulé  trois verbalisations prononcées contre des membres du HRO qui étaient 
intervenus sur les camps de Calais pendant un confinement : extrait de leur communiqué de presse du 22 
juin :
« Le verdict est tombé ce lundi 20 juin, et la décision de justice nous est favorable : en effet, selon le 
tribunal de Boulogne-sur-Mer, les deux membres d’Human Rights Observers avaient bien présenté un 
justificatif de déplacement professionnel valide aux forces de l’ordre, qui les ont malgré tout verbalisés. 
Cette décision vient confirmer le caractère abusif et infondé des verbalisations reçues par nos 
associations… »

Par contre, dans un « référé mesures utiles » du 7 avril dernier, la mairie de Calais avait obtenu 
l’autorisation de faire évacuer ceux qui se sont installés sous les ponts, au besoin avec le concours de la 
force publique. On s’attendait depuis à une évacuation définitive. Curieusement, elle ne s’est pas produite 
avant le 10 juin, suivie de la pose de grilles aux ponts Mollien et George V, pour empêcher toute 
réinstallation. Cela avait déjà été fait au pont Mollien en janvier 2021 et avait découragé un certain temps 
ceux qui cherchaient à dormir sans que la pluie ne transperce leurs tentes…  

Sur le terrain, la situation reste bien fragile :
A Calais les évacuations ont toujours lieu un jour sur deux, en moyenne. EN MOYENNE ! C’était 
strictement le cas en mai, mais le 1er juin, le lendemain de celle du 31 mai, a lieu une évacuation surprise 
l’après-midi. L’évacuation des ponts, dont nous venons de parler, a eu lieu le 10 juin. Les ponts Faidherbe 
et Mollien ont donc été expulsés le 9 et le 10 à 24 heures d’intervalle.
Le 30 juin, à 12 h 22 (témoin la vidéo du HRO), heure de la fin de l’évacuation du jour, le commissaire de 
police affirme : « C’est toujours à peu près le délai des 48 heures. » Puis plus péremptoire : « C’est 48 
heures ! Il n’y en aura pas plus.» Il semble ignorer (un comble pour le commissaire de police !) que la veille 
déjà l’ensemble des sites de Calais avaient été évacués….

A Loon-Plage, du point de vue de ce rythme, c’est bien moins brutal : le 3 et le 9 juin, et depuis on 
guettait… 
Le soir du 23 juin 22 cars de CRS étaient repérés devant les hôtels du secteur. Tout le monde s’attendait à 
une évacuation le lendemain matin. Mais non… rien encore…
C’est le 30 juin qu’a lieu finalement le démantèlement de l’ancien camp du Pont à Roseaux où toute une 
population s’était réinstallée.
Quand je passe aux nouvelles, le matin à 9h, pour prévoir l’horaire et le nombre de repas pour le midi, un 
policier me dit : 

- Il n’y a pas d’évacuation ! On déplace seulement les gens dans le camp de l’autre côté de la route… 
- Très bien merci !

Seulement les nouvelles envoyées toute la matinée par le HRO montrent bien un démantèlement total…
Lors de celle du 3 juin le HRO s’entend dire par l’AFEJI : « Les associations, comme Utopia et vous HRO, 
siègent avec la préfecture et sont au courant des dates d’expulsions et en avisent les migrants bien avant 
nous. » C’est évidement totalement faux. Les associations ne sont mises au courant de rien, d’ailleurs la 
dernière rencontre entre elles et la sous-préfecture de Dunkerque remonte à plus d’un an (12 avril 2021) ! 
Une invitation à une nouvelle réunion nous a été envoyée pour le 13 juillet.

On a l’impression de s’enfoncer de plus en plus dans une routine sordide…



                                                                                  
            

L’indignité du camp de Loon-Plage reste la même (absence 
totale de point d’eau et de toilettes). Elle empire avec la 
chaleur : l’eau contenue dans les réserves remplies 
quotidiennement par ROOTS devient impropre à la 
consommation lorsque les « germes » prolifèrent sous le 
soleil. Les médecins qui venaient en 2015 avec MDM sur 
les camps de Grande-Synthe et de Téteghem nous le 
répétaient déjà en été…
Ces contenants au moins sont respectés pendant les 
évacuations policières des 3 et 9 juin même si le 9 juin les 
CRS ont interdit le remplissage de la cuve le temps de leur 
présence.

Cette photo a été prise immédiatement après l’évacuation du 3 juin.

Ce qui est le plus dégradant à Calais reste cette obligation de déplacer tout ce qu’on possède un jour sur deux. 
Cela contraint à ne garder que le strict minimum et à veiller à toujours être là en cas de démantèlement pour 
que tout ne soit pas ramassé et perdu.
Le scénario des évacuations sur les deux sites reste le même : les Forces de l’Ordre arrivent, en nombre 
impressionnant…

Calais, rue de Judée, 21 juin

Calais, rue des Huttes, 9 juin
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Loon-Plage, 30 juin

… équipées comme pour la guerre…

HRO
HRO
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Calais, Marck, le 27 juin
Calais, pont Faidherbe le 3 juin Calais, Marck, le 17 juin

… chacun ramasse ses affaires et les 
déplace…

…tout ce qui reste est emporté par la 
société de nettoyage qui accompagne 
les policiers…

Calais, pont Mollien, 9 juin Calais, pont Faidherbe, 21 juin

HRO HRO



A Loon-Plage, les petits engins Loxam prennent le matériel (tentes, 
bâches…) 

… le 30 juin, ils le regroupent et le tractopelle les 
reprend pour les mettre à la benne à ordures…

…ensuite, les expulsés ont le droit de se réinstaller…

Loon-Plage, le 3 juin, les exilés ne traînent 
pas ! 

Loon-Plage, 9 juin
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Le 30 juin, le police les prie de rester dehors mais repart sans faire mine d’empêcher une réinstallation 
une fois qu’ils auront tourné les talons.

Les Forces de l’Ordre ont parfois un comportement humain. 
Il arrive que l’équipe Salam puisse continuer ses distributions pendant un démantèlement, au lieu 
(comme le plus souvent) de tout ramasser, de tout remettre dans le camion et d’attendre le départ du 
convoi pour revenir, tout ressortir, et recommencer à distribuer le petit déjeuner.

Le 11 juin, derrière la PASS, la Police nationale admet que les opérations ne servent à rien, qu'ils voient 
les gens se réinstaller.
Pour ne pas risquer de lui faire du tort, nous ne donnerons ni le lieu ni la date des remarques, entendues 
par le HRO, d’un CRS qui a osé dire tout haut ce que, certainement, d’autres pensent tout bas : 
« C’est pas normal d’enlever les tentes comme ça, les gens ils font comment pour s’abriter après ? C’est 
la préfecture, tout ça ». Et le même jour un peu plus tard, au cours d’une arrestation : « On est dans le 
pays des Droits de l’Homme !». Est-ce le même qui, quelques jours avant, suggérait à un collègue de 
laisser le HRO franchir le périmètre de sécurité ? Sa proposition n’a pas été acceptée, il n’empêche qu’il 
l’a formulée…
On comprend pourquoi ces gens sont changés de région toutes les deux ou trois semaines : ils 
risqueraient trop de créer des liens de sympathie avec des exilés ou avec des associatifs s’ils restaient au 
même endroit plus longtemps… 
Certains laissent des exilés prendre deux tentes (la leur et celle d’un ami) quand ils doivent déménager 
leurs affaires : « Ce sont des êtres humains, ils ont besoin de tentes », entend dire le HRO (encore une 
fois mieux vaut ne dire ni le jour, ni le lieu).



D’autres, malheureusement, ont un comportement 
inhumain vis-à-vis des exilés quand ils les empêchent de 
rentrer sur un site pour récupérer leurs affaires (ce qui est 
pourtant leur droit), par exemple le 5 juin à Auchan ou le 3 et 
le15 juin à Marck…
… ou quand ils les contraignent à traverser un fossé avec leur 
matériel.

Ils abusent parfois des brimades aussi avec les membres 
des associations :
Les périmètres de sécurité servent à tenir le HRO à 
l’écart des opérations de police.  Mais souvent aussi ils 
sont installés de façon à les empêcher de voir.

« Calais, derrière la PASS, 1er juin »

« Calais, rue des Huttes,  3 juin »

Le même jour, le 3 juin, au BMX à Calais, la voiture du HRO est bloquée par un fourgon de CRS qui 
occupe la largeur de la route.  Ils sont menacés d’un PV "pour arrêt gênant sur la voie publique, qui 
entraînera un retrait de points" Le HRO finit par faire un demi-tour, assez compliqué pourtant car la 
route est étroite …
Le 11 juin, derrière la PASS, le HRO doit attendre pour bouger que les Forces de l’Ordre soient vraiment 
parties, dans le cas contraire, ils sont menacés de garde à vue !

Les équipes de distribution aussi sont victimes d’intimidations injustifiables.
Le 8 mai, par exemple, les CRS  affirment à nouveau à l’équipe Salam qui distribue à Calais, au Stadium, 
que c’est interdit, qu’il y a un arrêté qui empêche même de donner de l’eau. Ils téléphonent, apprennent 
qu’ils ont tort et laissent finalement la distribution se dérouler. Mais des bénévoles moins aguerris 
auraient renoncé.

Le 17 juin aussi, la police veut empêcher l’équipe Salam de distribuer : « Vous savez très bien que vous 
n’avez pas le droit. C’est la Vie Active. » Ils sont restés à surveiller jusqu’à la fin de la distribution.
Depuis longtemps, le HRO constate régulièrement la tendance des interprètes à rester à l’écart… Les 
CRS se débrouillent et cela peut donner des dialogues cocasses comme celui-ci  (relevé le 11 juin à 
Marck par le HRO) : « Tu restes là-bas et après quelques minutes you go… »… cocasses certes, mais les 
policiers  ne devraient  pas s’étonner si certains comprennent mal leurs injonctions ou leurs 
explications, par exemple en ce qui concerne la ressourcerie…

Tous ne comprennent pas la situation qu’ils essaient de justifier :

Le 15 juin, rue des Huttes, le HRO les interroge : 
 - Pourquoi les périmètres sont mis en place ?
 - Ça a toujours été…  

(mais nous, les dinosaures des camps, nous nous souvenons bien que jusqu’en 2017 cela n’existait pas !)
- Les périmètres sont arbitraires …
- Non, pas arbitraires, ils sont logiques, c’est la loi, le périmètre… c’est comme ça… Voilà, on 

vous a répondu… 

HRO

HRO



Le 10 juin à Calais, un agent explique : "on retire les tentes sous les ponts pour la sécurité des personnes 
qui y vivent". Effectivement… celui qui dort sous un pont est sûr d’être au sec mais pourrait tomber dans 
l’eau… Simplement, depuis des années, on connaît des gens qui dorment sous une tente ou sous une 
bâche qui prend l’eau ou qui dorment sans aucune protection contre les intempéries. On n’a jamais 
entendu dire qu’un exilé soit tombé dans l’eau  (à part en tentant la traversée vers l’Angleterre).

Et ailleurs, pendant ce temps-là,
-  au Texas,  46 corps sans vie ont été retrouvé lundi 27 juin dans un camion dans lequel des passeurs 
avaient enfermé des gens pour leur faire quitter le Mexique, 
-  au Maroc, 23 personnes ont perdu la vie, vendredi 24,  en tentant de franchir la clôture de l’enclave 
espagnole de Melilla.

Comme le disait déjà Reiser en 1978 : « On vit une époque formidable ! »

Claire Millot

TÉMOIGNAGES

PETITS TÉMOIGNAGES : MÈRE ET FILLE.

Samedi 28 mai, passage de représentants de la Oudekerk d’Amsterdam, porteurs de dons 
(newsletter du mois dernier).
« Tu sais, maman, me dit ma fille Marion, tu m’avais dit que c‘était des gens comme nous… 
Mais j’ai vu les mamans avec les petits, sur le camp. Eh bien, elles sont vraiment comme nous,  même 
elles sont encore plus comme nous que moi ! »

Samedi 18 juin, distribution avec « les Grands Cœurs » de Roubaix, l’équipe de Nordine.
Le soleil brille et c’est la canicule, mais c’est une distribution très agréable parce qu’il y a un petit vent.
Un petit vent qui fait voler la poussière… En fin d’après-midi mes cheveux sont tout rêches. Pas grave, 
une bonne douche ! 
Ah oui, UNE bonne douche ! Et les 250 personnes qui ont profité de la distribution sur ce camp de 
misère sans point d’eau ? Et les enfants, petits, dont nous avions remarqué qu’ils la prenaient dans le 
figure, la poussière, comme à la plage quand le sandwich croque sous la dent… Chouette souvenir 
d’enfance…
Indécent, scandaleux… il n’y a pas de mot pour qualifier l’écart entre notre vie (à nous à qui aucun 
reproche ne sera fait parce que nous sacrifions héroïquement la moitié de notre week-end pour les 
aider) et ce que vivent ces gens privés des droits les plus basiques comme l’accès à un point d’eau 
potable et à des toilettes…

Claire Millot.

CALAIS, OBJECTIF : NO MAN’S LAND !

« Tant pis, Antoine est en retard mais il faut y aller… Ils nous attendent… » 

Nous arrêtons le triage du pain… Plus de la moitié ira à l’infirmière qui donnera en recyclage à des 
fermes pour les animaux… Des sacs entiers de pains moisis ou beaucoup trop durs pour pouvoir être 
consommés… Le camion est prêt, Yolaine et l’équipe Salam du jour aussi.

Tôt ce matin, après avoir déchargé le véhicule rempli à ras bord d’affaires pour « dormir dehors au 
chaud » récoltées par les bénévoles des associations Musique pour la Vie et pour un Monde 
Meilleur et BunCoeur Damoclès, Guillaume s’installe en co-pilote pour me guider vers les différents 
points de distribution qui évoluent sans cesse au gré des difficultés et bâtons dans les roues posés par 
la ville de Calais… 



Ces derniers jours, les nouvelles sont tragiques pour ces êtres humains en 
quête d’un monde meilleur : dimanche 26 juin, au moins 23 morts à Melilla 
(Espagne), mardi 28, ce sont 51 personnes qui partent pour leur dernier 
grand voyage au Texas, dans un camion, à la frontière du Mexique… 4 
enfants en état de déshydratation avancée sont hospitalisés… 

Entre deux, lundi 27 juin, comme une goutte au milieu de cet océan 
d’indifférence, Salam distribue inlassablement le même petit-déjeuner aux 
exilés Érythréens, Afghans, Soudanais… Aujourd’hui accompagné au son de 
la harpe, petites notes d’espoir qui illuminent tous les visages… Beaux 
visages éclairés en un instant par un sourire radieux alors que de toute 
évidence leur cœur est plutôt à pleurer….

Notre petite fille Alia, 3 ans et demi, me confie la veille l’un de ses petits 
parapluies : « Tiens Mamou, tu donneras à une petite fille qui a pas de 
maison… » Et au premier stop, rue des Huttes, seul point d’eau restant 
avec wc dans tout Calais…

…Samie, 6 ans ne résiste pas à l’appel 
enchanteur de la petite harpe. Bien sûr, 
elle repart toute heureuse vers ses 
parents avec le mini parapluie : L’instant 
d’après, quelques gouttes se mettent à 
tomber à sa grande joie et à celle de sa 
maman soulagée de voir son enfant en 
robe de chambre s’abriter sous ce petit 
coin de parapluie… 

Ce sera la seule enfant croisée aujourd’hui. Yolaine confirme qu’il y avait une bonne dizaine d’enfants la 
semaine dernière… sûrement passés en Angleterre. Espérons en famille et en sécurité…

Prochain arrêt, où les Érythréens se retrouvaient 
près de la déchetterie Il ne reste plus que la boîte aux 
lettres délabrée devant le champ labouré de frais afin 
d’empêcher l’accès au petit bois… 

Un fond d’eau croupie dans un container en 
plastique au-dessus du fossé envahi par les rats fait 
l’affaire ce matin pour se brosser les dents au son de 
la harpe… Au rythme d’une marche irlandaise, 
Moussa échange quelques passes de foot tout en 
dévorant sa banane et en riant aux éclats . Christian 
nous a rejoints, comme d’habitude, à l’écoute des 
besoins de nos amis.

Bélinda Welton
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Après une halte rapide à la « cuisine en plein air » infestée de rats pour 
déposer quelques bidons d’eau, direction rue Ader face au Lidl. 

Le petit chemin s’est élargi de soi à force de passages incessants… La rapidité 
à laquelle l’équipe installe les tables et la nourriture pour la distribution 
m’impressionne toujours autant ! Mécanique bien réglée et généreusement 
efficace pour nos amis. 

Ce matin trois nouveaux et jolis sourires vêtues de blanc sont au service : 
Marie, Marina et Lou Maxine, étudiantes en médecine à St Quentin. 

Elles ont créé l’association FAR, Fournir de l’Aide aux Réfugiés. 9 jeunes filles 
dynamiques qui vont se succéder en trios par périodes d’une semaine chez Salam 
afin de réaliser ensemble leur projet solidaire. L’image et le symbole du phare qui 
éclaire et guide à bon port me semble particulièrement bien choisie…

Certains, plus jeunes, les « Bambino » comme les appelle Yolaine bien 
affectueusement, s’en donnent à cœur joie. Chacun se laisse porter en attendant de 
recevoir son petit sac poubelle rempli de pain à emporter. Certains viennent de loin 
et repartent chargés de sacs bien lourds à partager avec ceux qui n’ont pas pu 
marcher… 

Alors que la pluie se remet à tomber en fin de distribution faisant déguerpir les innombrables guêpes, je 
réalise qu’avec Guillaume et les 3 jeunes filles, nous sommes donc 5 bénévoles aujourd’hui originaires des 
Yvelines ! Un hasard ? Sûrement pas ! Plutôt un rendez-vous qui permettra certainement de nouveaux 
échanges et co-voiturages à l’avenir …

Reconnaissant l’accès de l’ancien point de distribution à Mark, je ne résiste pas à la tentation d’y passer… Le 
mur de la honte s’y dresse toujours mais il a été coupé en deux. Sur la gauche un portail grillagé avec 
quintuple rouleaux de barbelés tranchants et un panneau « Attention Danger de Mort »… 

Bélinda Welton
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À l’autre extrémité du mur, l’un des jeunes chargé de son 
sac à pain disparaît derrière alors qu’un autre en sort et 
s’avance vers la route. Ici, il y a un moment où le mur peut 
être contourné. Non loin, une habitation privée s’est 
équipée de barbelés rasoirs en guise de clôture… 

Bélinda Welton

La barrière de l’ignorance qui engendre la peur et le rejet de l’inconnu différent de soi est plus que palpable à 
Calais. Après avoir bravé tous les dangers et toutes les humiliations, cette jeunesse venue d’ailleurs mérite une 
seconde chance ! À nous de leur offrir un accueil qui puisse nous rendre dignes de notre humanité… 

Merci Salam !  Bouées de sauvetage, ces mains tendues de tout cœur permettent à nos amis de se raccrocher à 
la Vie…

A très bientôt !

Bélinda M. Welton

Ces enfants ne sont pas UN danger mais ils sont EN danger :

https://youtu.be/Bea8LnHwg1s 

Les mains, les doigts courent et dansent sur les cordes de la harpe… Tendre la main à son prochain… quel 
qu’il soit… d’où qu’il vienne… Salam ne baisse pas les bras !

Bélinda Welton

https://youtu.be/Bea8LnHwg1s%22%20%5Ct%20%22_top


                              

ROYAUME-UNI ET ETATS-UNIS, MÊME COMBAT,
ou « LES VOISINS VIGILANTS ».

A Calais, on empêche l’intrusion des 
étrangers au Royaume-Uni.
Nous nous sommes habitués à ces paysages, à 
ces rouleaux de barbelés sur lesquels les pics 
sont remplacés par de petites lames de rasoir…

A la frontière d’avec le Mexique, on  
empêche l’intrusion des étrangers aux 
Etats-Unis.

Ces grilles-là ont été installées dès 1994, elles sont plus hautes que les nôtres et s’avancent jusque 
dans la mer (bien sûr, il y a une frontière terrestre qui n’existe pas entre la France et la Grande-
Bretagne…)

Ferri Matheeuwsen Arthur Gau

Leila WeltonLeila Welton

Leila Welton



Ces barrières sont construites de telle 
sorte que l’on puisse voir au travers côté 
américain mais pas du tout depuis le 
côté mexicain. 
Des patrouilles sont postées à l’arrière, 
24 heures sur 24, sept jours sur sept…

Du côté mexicain, vers Tijuana, ils ont 
mis des dauphins… et des cœurs… pour 
adoucir ?Leila WeltonLeila Welton

Et le mur est décoré avec art et avec humour. Par exemple, il est écrit : « Mur de la Fraternité » en haut 
et en bas à droite : « un monde sans murs avec l’art ».
Il rappelle furieusement le mur de Berlin (1961-1989).

Claire Millot.
Leila est la fille de Belinda (notre harpiste bien connue). Elle vient de s’installer aux Etats-Unis à 
deux heures de route de cette frontière.

Leila Welton

East Side Gallery wall of Berlin Germany

MERCI

MERCI AUX BENEVOLES,
A ceux qui assurent, semaine après semaine, les collectes, les préparations, les distributions…
Mention spéciale pour ceux qui ont fait du zèle :

- pour Anne et Nathalie qui le même jour se sont donné beaucoup de mal 
pour trouver de beaux et bons vêtements pour une maman et son petit 
garçon de deux ans qui étaient de retour sur le camp. Mais sur le camp, ils 
n'y étaient plus… 
Elles les ont poursuivis jusqu'à Calais où elles ont eu du mal à les trouver 
parce qu’ils avaient obtenu une mise à l'abri… 
Une mise à l'abri dans un vrai logement dans lequel on peut glisser en 
pantoufles, un t-shirt et un pantalon parfaitement à sa taille, le petit 
bonhomme était heureux ! Nathalie Dudek

- pour  Roxane, venue de Lille le 4 juin. Elle devait être rentrée à 15 h 30, 
mais n'a pas prétendu quitter le camp avant d'avoir donné jusqu'au dernier 
yaourt.



           

pour Sunny, toujours là quand on a besoin de lui, 
en particulier le samedi 25 juin où les cuisiniers et 
cuisinières habituels manquaient à l’appel.

Anne Mainy

pour les jeunes qui accompagnent Marie le samedi matin 
pour les collectes Emmaüs :
Samba, Houmani, Ibrahima, Mahamadou, Mamadou,  Noufou, 
Samba et Sékou.

Claire Millot

pour les dames du lundi (Christine, Elisabeth et Josette) qui ont pris l’habitude de faire des gâteaux à 
la maison pour améliorer le dessert de la première  distribution de la semaine.

pour les plus jeunes, étudiants, venus faire quelques semaines de stage parmi nous : Guillaume 
qui finit un stage de trois mois, Marie et Noémie une période d’un mois.

pour Elisa, stagiaire chez Solidarity Borders, qui trouvait que les maraudes du soir ne l’occupaient pas 
assez et est venue offrir son temps à Salam dans la journée.

pour ceux qui sont venus malgré la chaleur, comme Tita, 
dont on voit sur la photo comment elle s’est improvisé une 
protection contre le soleil.

Anne Mainy

pour Pierre, qui repart se refaire une santé dans le Tarn après 7 mois passés avec nous, dans un plus que 
plein temps. Il nous semblait infatigable. Nous nous étions trompés. Nous espérons avoir l’occasion de le 
revoir.

MERCI A CEUX, CONNUS OU INCONNUS, QUI NOUS ONT FAIT DES CADEAUX POUR NOS 
AMIS EXILES.

Une dame  de la famille Haddane (amie de Soumaya) qui nous a donné des petits pots pour bébés, le 
2juin.

Le monsieur qui, le 4 juin, a apporté plusieurs packs de grandes bouteilles de coca que nous avons 
donné au gobelet pour qu'il y en ait pour tous. 

Françoise L. , ancienne vice-présidente de Salam, du côté de Dunkerque, qui est arrivée le 13 juin avec un 
tas de couvertures.
Vanessa, qui le 16 juin a apporté des vêtements.



MERCI A CEUX QUI NOUS ONT AIDES AU NOM D’UNE ENTREPRISE OU D’UNE 
ASSOCIATION AMIE.

L’aumônerie des établissements scolaires de Saint-Omer qui nous ont invitées le 10 juin, Ursula et 
moi, à présenter notre travail et la vie sur les camps.
Un lien a été créé. Nous nous reverrons assurément.

Les paroissiens de la Petite Chapelle Notre-Dame des Dunes, qui ont collecté une nouvelle fois pour 
nous des couvertures et nous en ont donné par deux fois ce mois-ci (26 le 8 juin et une dizaine le 28). Et 
merci à Henri qui a fait le transport.

Audotri qui nous a fait passer à nouveau un beau tas de couvertures et de sacs de couchage, le 4 juin, par 
l’intermédiaire d’Anne et de Nathalie. Merci à elles aussi.

L’AFEV avec laquelle nous avons signé une convention.
Le 9 juin les deux jeunes présents ce jour-là et leur responsable ont fait un nettoyage à fond de la partie du 
sous-sol où on range les légumes. Ils ont carrément sorti les tables sur le parking, pour les laver et balayer 
le sol à la place où elles étaient.

L’IME de Rosendaël, avec lequel la convention que nous avons signée tire à sa fin avec la fin de l’année 
scolaire. Ces petits jeunes nous manqueront.

Le centre « Your Fitness » où se rend Pascaline : Le responsable a 
collé dans ses deux centres une affiche pour récupérer des baskets.

Christian Hogard, Caroline, et leurs équipes du Secours 
Populaire /Copains du monde :
Notre mail de remerciements pour la livraison du 10 juin :
« Une bonne surprise hier : une belle livraison par l'équipe du Secours 
Populaire/Copains du Monde !
- des provisions pour les grands : du poisson et de la purée en flocons,
- des provisions pour les petits : du lait de croissance  (en litres et en 
briquettes) et des petits pots,
- et pour les jeunes de 7 à 77 ans : du chocolat en poudre et des 
biscuits à la figue.

Pascaline Delaby

Tout cela apporté à domicile, rue des Fontinettes à Calais.
Merci Christian, merci Caro, merci à toute l'équipe des Copains du Monde/Copains de ceux qui sont en 
exil ! »
La réponse de Christian ne s’est pas fait attendre :
« Les Amis nous avons nous aussi à vous remercier pour votre dévouement que ce soit à Calais ou Grande-
Synthe, vous êtes tout simplement des BONNES PERSONNES  et des amis pour toutes ces personnes 
vulnérables, votre quotidien et aussi le leur… 
Et tant mieux si nous pouvons continuer à vous venir en aide afin de soulager vos tracas du quotidien qui 
consistent à trouver de la nourriture 
Amitiés fraternelles 
Christian

Notre mail ensuite du 15 juin pour un don de boîtes la veille :
« Encore merci à votre équipe des Copains du Monde, à Christian, merci surtout à toi, Caro, pour ta 
disponibilité d'hier.
Notre amie Marie était passée à l'épicerie solidaire à Loon-Plage, faire ses courses...
Il y avait des boîtes de conserves... elle demande le prix...
Et la voilà repartie avec 36 boîtes de haricots verts, 36 boîtes de légumes à poêler... Tout gratuit ! De quoi 
bien aider à la popote nos équipes de Grande-Synthe !



Et en prime deux gros sacs de poissons fumés. Ils sont emballés sous vide, ce qui permet à nos amis sur le 
camp de s'en glisser un paquet dans la poche pour leur cuisine personnelle ou pour boucher un "creux" à 
l'estomac dans les heures qui suivent…
Merci infiniment d'être toujours là pour nous.
Merci de la part de l'équipe Salam et de la part de ceux qui comptent sur nous tous sur les camps. »

Réponse le jour même :
« Voilà encore une bonne manière de faire des heureux et c'est tant mieux pour tout le monde...
Vive la solidarité entre associations.
Amitiés fraternelles et surtout solidaires, Christian Hogard. »

MERCI A CEUX QUI ONT DONNÉ ET EN PLUS SONT VENUS TRAVAILLER AVEC NOUS :

Nos amis de Maisons-Laffite qui ont aidé à la distribution de Calais après avoir vidé leurs voitures :
Bélinda  le 27 juin (voir plus haut son témoignage).
Pierre et Carenne le lendemain (et j’apprends au moment où je rédige qu’ils ont en plus fait un don 
financier à l’association). 
Un triple merci pour eux.

Les grands coeurs de Roubaix, sous la 
direction de Nordine, venus le 18 juin.
La veille ils avaient préparé le repas, la quantité 
de boulettes de viande est impressionnante : il y 
en avait pour plus de 400 personnes. Tout était 
prêt, en barquettes, dans d’énormes glacières 
comme je n’avais jamais vu…
Et ils avaient aussi préparé les cadeaux : sous-
vêtements neufs, vêtements de récupération, 
chaussures, biscuits, chips, fruits, yaourts, 
boissons (eau et boissons gazeuses), et tout ce 
que j’oublie, tellement il y avait de choses…

La seule chose que l’équipe Salam avait à préparer était le thé et le café…
Comme d’habitude nos équipes se sont mélangées (merci aussi à Greta, de l’équipe de Calais, venue en 
renfort ce samedi).

Tout a été installé et la 
distribution a eu lieu dans la 
bonne humeur sous le soleil.

NordineNordine

Nordine
Nordine

Nordine

L’association « Observatoire des Camps de Réfugiés » nous a envoyé cinq personnes le 16 juin :
Pendant que je racontais l’histoire de Salam et de nos camps à Sara, ses quatre collègues nous ont prêté 
main-forte lors de la distribution, elles étaient ainsi dans le vif du sujet pour observer et mener à bien 
leur mission.



ET ENFIN MERCI A TOUS CEUX QUI NOUS ONT FAIT DES DONS EN ARGENT,
sans lesquels nous ne pourrions pas entretenir les camionnettes, mettre du gazole dans les réservoirs, 
payer l’eau et l’électricité utilisées dans nos locaux, remplacer les bouteilles de gaz…
Merci à tous ceux (des amis proches comme des inconnus) qui nous ont glissé un billet, ont envoyé un 
chèque, fait un virement directement ou par Helloasso.

Ce mois-ci nous remercions tout particulièrement :
Renaud de Nantes : c’est presque devenu une habitude. Il collecte les chèques cadeaux inutilisés de 
ses collègues, médecins à l’Hôpital de Saint-Nazaire, il les dépense et il nous fait don de la somme que 
cela représente.
C’est une superbe idée et à chaque fois cela nous permet de toucher une jolie somme d’argent. Merci 
à lui et à ses collègues.

Jean-François Pirson.
Vous aviez découvert son exposition à la Plate-Forme de Dunkerque dans notre numéro d’avril de 
cette newsletter.
La vente de ses risographies (dont celle qui évoque le naufrage du 24 novembre 2021), et de la 
broderie réalisée par Frédérique à partir de l’une d’elle lui a permis de nous envoyer un chèque il y a 
quelques jours.

Si vous voulez mieux connaître son  travail, reportez-vous à notre site internet 
www.associationsalam.org, dans la rubrique « On a lu, on a vu » à la date du 1er juillet.

MERCI A BETHLEHEM, A ABDELKADER ET A L’ASSOCIATION RENAISSANCE, A FLANDRES 
TERRE SOLIDAIRE, A L’ENTRAIDE PROTESTANTE, A DUNFRESH qui nous donne une tonne 
de bananes une fois par semaine, A EMMAÜS qui nous donne des surplus toutes les semaines, 
pour Calais comme pour Grande-Synthe, aux JARDINS DE COCAGNE, aux DAMES 
COMORIENNES et au RESTAURANT DU CAP à Escalles, aux enfants de l’IME de Rosendaël avec 
nous jusqu’à fin juin tous les jeudis à Grande-Synthe…
Semaine après semaine, ils sont là pour nous aider. 

MERCI à l'association diocésaine de Lille qui, par la paroisse de Grande-Synthe, met gracieusement à 
disposition les locaux de la salle Guérin,  depuis  environ quinze ans.

MERCI à Michel qui assure la mise en pages de cette newsletter, sans faillir, depuis des années, 
à Antoine qui gère la Page Facebook , lui aussi sans faillir, depuis 2017.

Claire Millot.

Photos : Jean-François Pirson

http://www.associationsalam.org/


NOS BESOINS EN BÉNÉVOLES

Dunkerque : 
Nous avons besoin de monde, les lundis, mardis, jeudis et samedis du début de la corvée d’épluchage (8 h) 
à la fin de la vaisselle (entre 14 et 16 h). Entre les deux, nous distribuons le repas.

Appelez  Michèle (06 74 27 43 39).

Calais :
Salam continue la distribution des petits déjeuners améliorés tous les matins avec du thé et du café.
Mais nous manquons cruellement de bénévoles, particulièrement de bénévoles avec permis de conduire :
RDV à 8 heures au local, 13 rue des Fontinettes.

Appelez Yolaine au 06.83.16.31.61.

APPEL AUX DONS

DES BESOINS EN ARGENT.

Sans subventions de l’État et avec une réduction très importante des subventions des collectivités 
territoriales et locales, nous avons toujours besoin d’argent pour faire durer le travail de l’association :
Entretien des locaux et des camionnettes, carburant, achat des denrées alimentaires qui manquent…

Rendez-vous sur le site de l'association : www.associationsalam.org 
rubrique :" Nous soutenir"

Passez par HELLOASSO :
https://www.helloasso.com/associations/salam-nord-pas-de-calais/formulaires/2/widget

ou envoyez tout simplement un chèque à :
Association Salam
BP 47
62100 CALAIS

Vous avez droit à 66% de réduction d’impôts sur ces dons, en liquide par un de nos bénévoles ou par 
chèque à l’ordre de SALAM.

Un grand merci à tous nos généreux donateurs !

DES TENTES ET DES BÂCHES !

De démantèlement en démantèlement, les tentes sont enlevées sur les deux sites  et nous n’arrivons plus 
à les remplacer. Nombreux sont ceux qui dorment sans rien sur eux, dans la pluie ou au moins 
l’humidité…
Mais nous hésitons vous suggérer  d’en acheter : l’espérance de vie d’une tente est au maximum de trois 
jours…
Par contre, des bâches, des morceaux d e 3 m sur 3 (ou 2.50 m sur 3), coûtent beaucoup moins cher et 
permettent à un honnête homme de passer une nuit au sec.

Sinon, besoins les plus pressants sur les deux sites :
DES COUVERTURES (DUVETS, SACS DE COUCHAGE). 

http://www.associationsalam.org/


des produits d’hygiène (shampooing, gel douche, déodorant, crème solaire…) en particulier des rasoirs, 
des serviettes de toilette,

des vêtements homme du XS au L : caleçons, caleçons longs et sous-pulls thermolactyl,
chaussettes, pantalons de jogging, jeans, shorts, t-shirts, 
DES CHAUSSURES pour hommes : baskets ou chaussures de randonnées légères (pointures 40 à 46),
des claquettes, casquettes.

des sacs à dos,
des lampes et piles,
des packs d’eau,
des sacs (petits sacs à dos, sacs poubelle, sacs congélation, cabas et sacs en plastique)

Des denrées alimentaires pour  Calais :
du lait,
du thé et du sucre, du café,
des boîtes de sardines et des boîtes de thon,
de la crème de gruyère,
des fruits secs,
des power banks.

Pour déposer vos dons, RDV 13 rue des Fontinettes, et appelez le 06 83 16 31 61.

Et pour Grande-Synthe :
Surtout des conserves de légumes de toutes sortes (nous recevons beaucoup moins de frais depuis 
quelques temps),
des sacs de légumes secs, 
des épices,

Déposez vos dons salle Guérin, rue Alphonse Daudet, derrière l’église St Jacques les lundis, mardis, jeudis 
et samedis de 9 h à 12 h.  

APPEL A COTISATION

Vous pouvez encore prendre votre adhésion pour 2022.
Le bulletin d’adhésion est joint à cet envoi.

Si vous n’êtes pas encore adhérent, n’hésitez pas à nous rejoindre.
Que vous soyez bénévole actif ou non, devenir adhérent octroie à l’association la force de
l’union ! Nous étions déjà  plus de 250 adhérents en 2021, aidez-nous à atteindre les 300.

CONTACTEZ NOUS

http://www.associationsalam.org
salamnordpasdecalais@gmail.com
Page Facebook : SALAM Nord/Pas-de-Calais
Et la toute nouvelle page LinkedIn, consultable sur le lien suivant 
 : www.linkedin.com/in/association-salam-nord-pas-de-calais 

Association SALAM
BP 47
62100 CALAIS

Association SALAM,
Salle Guérin, Quartier St Jacques,
1, rue Alphonse Daudet,
59760 Grande-Synthe

http://www.associationsalam.org/
mailto:salamnordpasdecalais@gmail.com
http://www.linkedin.com/in/association-salam-nord-pas-de-calais%22%20%5Ct%20%22_blank


                                          

Bulletin d'adhésion 2022

Merci de remplir le bulletin ci-dessous et de le renvoyer à l'adresse suivante :
Association SALAM-Nord/Pas-de-Calais

BP 47
62100 CALAIS

-------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------
----------------------

Monsieur/
Madame :________________________________Prénom__________________________________    

Adresse____________________________________________________________________________

                                                                                                                                                 
                                     

Code postal                                        Ville                                                                  Pays      
                                   

Téléphone                                                        E mail                                                               
                                 

  ⃝ J'adhère à l'association en versant la somme de 10 €.

(5 € pour les étudiants et demandeurs d'emploi , adhésion valable jusqu'au 31/12/2022)
                                           
Date et signature :

  ⃝ Je fais un don* à l'association Salam en versant la somme de :                                         
                       
*Par chèque à l'ordre de l'association Salam. Un reçu fiscal vous sera adressé

⃝  Je souhaite recevoir davantage d'informations sur l'association Salam.


